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OUEST. - Toronto, Hamilton, 
erlmro, Smith's Falls, Perth 

Belleville, Napanee, Bowman vil le 
Territoires du Nord (

London, Pet- P M.P. M. P. M. A.
............ 9 30j 8
............ 7 00 9
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Trois-Bivièrea.................................
NIS.—Via Ogdensburg..............
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ETATS-U 

OUEST des Etats-Unis

3 f. [4 4000 9
97 00 {10

NEW-YORK, malle directe, 4 40
97 00

jTtSTPN

Prescott...................
do ...................

Kempt ville.............
Merrickville............
Chemin de fer dc

>1 ck, North (lower et Melcalfe.......................
Kars, Kenmore, Osgoode Station, Oxford Sta

Chemin de fer dit Pacifique : OUEST 
Mattawa, North Bay, et tous les Po'nts à)

l’Ouest de Pembroke................................................../
Arnprior et Pakenham, Pembroke Renfrew,)

Almonte........................................................................... J
Carleton Place..........
Appleton, Ashton et

Chemin df.Ferdv Pacifique : EST 
Pointe (latineau, Buckingham, Cumberland, 1 
Thurso, Clarence Grenville, L’Orignal, etc., *

et Montréal...................................
Par Bateau a Va 

Cumberland, Rockland, Wendo 
L'Orignal, Thurso et Lefa 
Chemin de Fer du Canada Atlantique : 

Alexandria, Glen Robertson, Greenfield, Max
ville..................................................................................

Eastman's Springs, South Indian, St Polycar-)
pe. Coteau Station, etc............................................/

Jonction du C. de Fer Pontiac f.t Pac 
(juyon, Eardley, Bryson, Bristol, Vinton,)1...

Shaw ville, hey worth, Fort Coulonge, etc.. . /1 8 
Aylmer................................

ill’s Corner, Richmor 
tonburgh, Fallowfield

N et la Nouvelle Anglet 9

4 407 CJ 9 
j 1 1

7 00: II 
9 30 1 <

Jl

K
4 40
4 4o10

Saint-liAV'rknt etOtta va
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10 30 8 
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10 30 8 f10
Stittsvi' le 10

6

over, Treadwell, ! 6
1

83
J

3 j
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Par Dii

Skead’s Mills, Hin 
et Mosgrove................. } V11

Hull 6X 6 /1 10 10

BfGATINEAU.—A la R'v'êre du Désert 
Chelsea et Ironside 
Ramsay s C<irrc •, 

etvendr <v..
Billing's Bridge, Ste 
Cmmmings’a Bridge 

Hurdman’s Bridge.... 
tcrville et le Mont 
ille) Ottawa Est.. 

lerivale, City View et Jock vale, mardi, jeudi) 
et samedi

6
3

Hawthorne,«lundi mercredi

ward ton...................................
Robillard, Orléans et

1 80 11

! 10
Rochesf Sherwood 1110
(Ar
Mei

9

-
Malles Anglaises

Lundi, 1, 8,15, 22 et 29...................
Mardi, 9 et 23....................................
Mercredi, 3 
Jeudi, 4, 11 
Vendredi

Viâ New-York 
New-York 
Rimouski 

New-Rork

6 30 
1 00via

18 't •>- ?4 via 6 30
6 30

, 12 et 26 1 00

Les lettres destinées à l'cnrégistrement doivent être mises à la poste lô minutes 
clôture «les malles précédentes.

Heures du Bureau, de 8 A 
Mandats sur la Poste et la

la
. M. à 8 P. M.
Banque <1,Epargnes, «1e 9 A. M. à4 P. M.)

«J. QOUIN, Maître de Poste.
Bureau de Poste «l’Ottawa, Août, 1890.
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ToituiraOi f
chuchotait à voix basse autour | 
d’elies. Estelle souffrait (le mar­
tyre, irais n’en témoigneit rien. 
Enfin, les derniers curieux sorti­
rent; le vieux parent s'approcha 
de Mme Moutclar qui lui dit à 
demi-voix, sous la porche tendu 
de noir: ^

—Je vous remercie, mon cou- "

cetie solennelle marque de défé- 
renc-. ses habitués ordinaires, les 
fournies mrs de la maison et un 
nombre assez consi «térable de eu 
rieux formaient toute l'assistan­
ce. Le vieux pare it qui avait 
re irésenté la famille Vannée pré­
cédente, déniche pour la circons 
tance, occupait ta première cha ­
se, de l’air ennuyé d’un homme 
condamné à une inévitable cor­
vée.

sin.
Une jeune fille du peuple, tout 

près d^lle, prononça ces pa­
roles:

.C’est-il la vieille bu la jeu­
ne, dis, maman, celle qui a tué 
son mari?
"La voix avait résonné comme 
un timbre de métal le long des 
pierres sonores; tous ceux qu if 
étaient dispersés sur les marchest 
se reiournèrent pour voir. Bel 
noist, d’un geste violent, avait 
saisi le bras de la fillette et l’aj 
vait écarté-1 avec un mot rudeJ C 
Il revint rapidement vers le^ 1 
deux femmt . Mine Moutclar,! 
s’était accrochée au bras de soil j 
parent; Estelle seule regardai 
avec une inexprimable douleur 
l’inconsciente qui venait de loi 
infliger la plus mortelle injure

—Prenez mon bras, madame, 
dit Théodore à voix haute.

Joignant le g. *te aux paroles. 3 
il en raina jusqu’à la voiture» la 
jeune femme que et 3 fore 3 tSau 
donnaient.

—Montez, mon cousin; mon­
tez monsieur, dit Mme Montclar 
aux deux hommes qui les avaient ; 
accompagnées.

Emu d’une secrète inquiétude 
Benoist observait les visages et 
l. s m intiens. On causait beau­
coup dans cette assistance indif­
férente; il tendait l’oreille jus­
qu’à se fatiguer: vainement, pour 
recueillir quelques bribes de pro 
pos Enfin, l’absoute fut don­
née, et il s’approcha de Mme 
Montclar pour lui demander la 
perm; ‘ion de la mettre en voi­
ture, ne dant que le vieux pa­
rent recevrait, s’il y avait lieu, 
les salutations d’une compagnie 
déjà aux trois quarts dispersée.

La vieille damn le remercia di­
gnement; mai ■«, au li u de se 
laisser accompagn ;r par lui, elle 
suivit le maitre des cérémonies 
et se plaça près de la grande 
port*.

—Ma tautel fit Estelle, je vous 
en supplie, allô is-nous-en.
Mme Montclar fit un geste de 
refus énergique et resta immo- 
b le.

Pendant le défilé, qui fut 
court, elle se tint la tête droite, 
comptant non les ami* présents, 
mais bien plutôt les absents, 

amertune hautaine.avec une 
Tous les regards s’attachaient sur 
ces deux femmes si belles et si 
imposantes toutes les deux; ou

(A continué')
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de temps.
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scieur. , a 
l’ont p>ai 1 
laish- r auc 
Un seui eu

entraîner j 
La mort 

le docteur 
instan lane* 
donc rm t - 
gendre l’hi 
loiie Co d 
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Rest-' un 
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time de ten 
«;es de labm 
d’un décapi 
d’un noyé c
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An cours 
dages en ea 
Monaco s’e 
fort ingénie 
surface les s 
male du fon 
dans laque!! 
maux sous t 
cyl ndre de 
trois entrées 
était immeri 
s*z consider, 
descendre ai 

Toutefois, 
profondeur 
près comi jèi 
bable que le 
aventures dé 
donc indispe 
en y plaçant 
La lumière ( 
être ut lidée 
Mais l’établi 
électrique à 
n’élait pas ch 

Le seul pn 
ta:' à placer 
dans le pièg. 
dressait une 
batterie, qui 
grande puiss 
mée dans 1 
Or la pivssio 
grandes prof 
quatre cents 
On reconnut 
de confection 
résistei à um 

Aorès bien 
difficulté fut 
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bailuii en cao 
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LA CANADA LUNDI 22 SEPTEMBRE 1880

ENTREPOT DE (WEUBLtïs
MEUBLES ! MEUBLES !

NOUVEAUX F,T A GRAND MARCH!

TA IJ.OB McVBÏiy

AV l T, HII.LICITlUiH. enAVIS ï
----  BURBAU : —

Sm itttih Ontario l'iMmlxin,
QEVins de porte, Sherry division, 

Rhum pur de Jamaïque, et Rye dc

Lty premiers médecins recomman; 
dent hautement ces boissons dans les 
csu où des stimulants sont nécessai-

CHEMIN DE FER

Wa/vrueM CANADA «TLANIICI I

cwfiï&è
M

NOUVEAU SERVICE RAPIDE
ET

C. NEVILLE, LA VOIE LA PI Uti COURTE
Changements at '30 Juin, 1890

47, tnt Rideau, entrée sut le inarcché d'Ottawa.

Lee convoie partiront de la gare de rue S3gin 
comme sait

L’EXPRESS DE MONT­
REAL

Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, ce 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

— et tous les PRIX, chez---------

NOUVEAU ! ! xjymptoms
of? rrvajYvp,

ââùieaàed,

8.00 A. M. rapide arrêtant 
Ottawa et le Cô-à toutes les stall

les trains 
Montréal 
le sud. Arrive à Montréal à 1

"11 lion du A otean avec 
du Gran«l Tronc pour l’Ouest, et à 
avet tous les trains p< ur l’est, et

se relia n Côt
l’Oi

Aussi une épicerie de première classe au|

66 RUE GEORGE 66

HARMS & CAMPBELIs e marché Hy)

£n arrière 'de mon magasin dc Liqueurs
1 rue Rideau]

~ ~ L’EX PRESS DE M ONT
. III. REAL rap 
lman et à Alexandria e

efectoir, et ar- 
à 8.20, se reliant aux trains 
ntral et du Grand Tronc 

l’Est. Portland, Ki-

" L’EX PRESS DE BOSTON
. . le et NEW-YORK (passant 

par le Coteau et le nouveau pont en acier ) 
pour Rouse’s Point, St Albans, Saratoga, 
Troy, Albany, Boston, New-York, Phila­
delphie, et tous les

5.00 P. NI. ide n'arrêtant 
ntre Oûta-qu'à Casse 

wa et le Coteau, 
rive à Montréal à 
«lu Vermont Ce 
pour tous les points à 
vière du Loup, Dalho

a un char r

C. NEVILLE Jïy <MAÙiÿ

2.00 P. NI.Cêttc ue eu uonorable maison de meubles, d'Ottan»
est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qub 
i;té des articles qu’elle vend.

i,,YIConstructeurs et 
Entrepreneurs

uis Ottawa 
train arrête 
et Rouse’s

s les po 
de WatNous manufacturons les toitures sui 

vantes :
T«»itures “

igner «lep
jusquàBoston et New-^ ork. (Cei 
à toutes lesetatious entre Ottawa

LES TRAINS ARRIVERONT COMME SUIT

points intermédiaires nnétant h t 
stations entre Rouse’s Point et Ott

10 l’oort’enl de Réduction tor tout Achat Argent uuupteilada Plate” Toitures Métalh 
tm 68 «.-n Fer < lalvanisé, 

Voitures en Cuivre.

Tuî

11.35 A. NI. «■sa «le Boston 
V'ork et tous

toutes les
Douglass & Haines, 

234 rue Wellington.
Agents des célèbres fournaises “Si 

périeur Jewel’’.
Aux M nagères H 4 BRI S & CAMPBELI 12.30 P. NI. S'JÏÏSfi&EfHÏ

Jean et toutes les stations balm 
train quitte Montréal a 9 heures 

a. m."et arrête a Alexandria seulement, ex­
cepté pour laisser descendre des passagers à 
des stations sur leGraml Tronc.

9.45 P. NI. 5rr,„™.p
l’Est et.du Snd. Le train qirtte 
à 6.00 p. m. et arrête à toutes les

C’est maintenant le temps " J faire 
renouveler vos t St 

LebO’X'ZEZEè Tapisseries et Peintures
COUVREUR El METAL BE TOUTES ESPECES i !”,*• m“ll,a ■“Ml" * expérimenté.». Prix 

, , . ,, modérés.
Ferblantier. Plombier et Poseur <1 apparel's 
de toutes sortes, et aussi graml assortim 
de Cages d’oiseau, ustensiles de <
tuyau on plomb pour a«|ue<luc. «MTEn main le stoc k «le Tap
3STO. 284 R.XJE DALHOUSÏE. mieux choisies et les plus variée-

roln'rtes'rnes OTonnnr Oiippu. « Prr1» -» lu rue Rp-n p)

;; J. B. DUFOBD, 108 Bue Rideau ide de Mont-
deles points de 

Montra ai■sseries les

E. J. CHAMBERLIN. C. J. SMITH 
Surintendant-Général Agent géi ér.l de.1

Passager"A. C. LAROSE Semoule Honriês
Comptable, auditeur, syn- 1®|§. 
die, et agent d’assurance, 
sur lavie, contra le feu et 
les accidents.

Ottawa, 16 juin
L’emploi de la SemouU 
Mount» est recommandé 

aux fernmt.» enceintes, au 
rices, et aux enfants pendant toute 
la période de la dentition et de la 
croissance.

L’Académie de Médecine a volé 
des remerciements à M. 
et l’Institut oe France lui a déce 
une médaille d’enconrag 
concours des prix Montyon pour 
cette découverte qui exerce une al 
heureuse influence sur la diminu­
tion des maladies et. de la mortalité 
des enfants.

L’usage 
chez la fe 
•esse et la lactatio 
pendant la dentition et la crois­
sance, est de nature à développer 
4e vigoureuses constitutions.

Une instruction est jointe à

Fabr»n et gros 
•9. rue J acob, P

GRAND - CHOIX
A -----DE-----

Solution ff Antipyrine121 RUE PEAU Monuments, en Granit Ecos 
sais, Granit de la Baie de Fun- 
dy, ou en Marbre. Clôture et 
Poteaux poqr enclos de toute

iès^

Collections faites promptemint ement au

îî Teiepuone 189 lit

TROUETTE MON PROPRE OUVRAGE
•Toujours en main. Tout ou­
vrage est bien lettré et garanti 

®*~aux plus bas prix.

deBradley & Snow de la Stmoul* Mourir» COIN PRE

Jflif/rainen. 3lau.it; ite ’Tête Névralgie# 
ftalignen, .infinite, fjiii/ilignème. <iontte 

£ Jlliumtifimiie, Sriatii/ae Et DOflLrüHS En général.
. ^ Aïotr min d'eitger l'AK 111’ 1" If IXMS i. THOt K Tl H
' ►Vente on Oro- à P-rle, S. MAZTEï, Phinnne, 231, Voltaire
4 a Diipo-llalrc à Otiuuut : D'F.X. VALADE.
J f A Québec : D- Ed MORIN A C A Jlontrénl : LA VIOLETTE * NELSON
%. F.T DANS TOUTES LFS l’.UNOIl'ALBS I-HAHMAOIKS

pendant la gros- 
on et ehes l'enfant

ATH HOI.LICIT1 mus FOUR L 
SUPREME, NOTA UUCP, En

R. A. Bkadi.kv

nmbOB
1>. o. nve«' privilège d» R. BROWN,ÜTTnt A prêter

rser en aucun te

94 RUE GEORGE,
En face du Marché By, Ottawa.island Home

Stock Farm, —
Oreeee Ile, Wayne Co., Mleh.* 1 

•AV AGE â F ARN U M, Paormiaroaa. ,_j

flacon
M iléon L. Prere,

Agents demandes partout
te-' offre - 't Inin jmurto

■ ,ii;rnis ijiii inii.Hluii.-m nua mufltin ;
■ t-t afin tir itout | mtrgrr ti,litre les
■ speiMUlrui'.ft UMitlwialsi|ul nrilun.
■ nei4|iiii<leliiiteMiu«mitv .nous mu- 
Fons que chaque penutne cuu|>e telle 
faimi'ii, vet tmus l i'iivoie evef son outre 
1 engageant à essayer de faire tlri, ven­
tes pour noua avec l'imnien»e ta talonne 
que noua envoyum gratia avec chaquo 
montre. Sur leception Ue 50c en tinv 
L Invs, column garantie de tu,nue fol,

runioi St lout est iNlivfalsant 
i VHA ri tel que l••|lrr‘senlf'. vous ^ \s8kt'1"'111 ‘ 1 1,1 d'itrreuce,
BlEet

CHARBON!i6! Ù.(Avis aux Consommateurs T= 10

îï«ff

ud7citleurs quali 
harbon Iiitu

Les PRODUITS de la. mineux 't
i

Parfumerie Qhiza L. LEGRANDa
i BIENCRIBLE

ET dE807, rue St-Honoré, à PATTIS 
Ttusque ORIZA-OIL* ESS.0R1ZA* 0RI2A-LACTË *CRÈME-ORIZ& 

ORIZA VELOUTE *ORfZA-TONICA ■ ORIZALIME *SAVON-ORIZA

II

a -le l'or que pat des 
vis 1: .ri.heinciitgravé, 
Ultie-, velrf français.
I.e iiionri ment est im

-

0 HILLY & HENEÏ,&

DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :
Ie Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2° A leur qualité inaltérable et à la suavité de leur parfum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA
pour vivre ttur leur réputation 

.nous avertissons les Consommateurs afin qu’lie ne ce 
laissent pas tromper.

Les VÉRITABLES PRODUITS $e VENDENT dans toutes les I.4IS0NS HONORABLES de PARFUHERIEet DROGUERIE 
Knvol franco de Feule du. Catalogue Illustré

teroefe Ne. SW flHffl 
— IMPORTED —

Percheron Horseti.
AU Hock selected from the get of sires end demi 
esubliihed repu tation end registered lo Um BVliV, 

Freooh and A mencan stud books. IX nO

BLOC RUSSELL::1
mcnl g nanti. 1 n rn 

■ AJvJWf 1 iri'ti.ml v>.tnun pen,cctte 
lilt'" timniri-durerainuti votre 

vi

ISLAND HOME

ssesl'";,-

BCE NPAHKB,

TOITURF.N D'EXFx.VTS 
«le e«»Mi.lKf»all«»n veuent d*êir. 

revue. Non* d-nnnona ilea benteiu- 
nnx ueheteurM qui aeliAleronl,

‘ T. W. (TKtilFR
HS"Rue B-Ueau

dans, comme nn petit enfrnt d - 
jespvré, et pleura à chau les lar-

nai«‘. Non le voilà.
Elle louillait dans sa poche 

avec une anxiété comique. Sur le 
seuil, elie se redress et promena

regard circulaire sur le silon
— Pauvre Estelle toujours suu 

le! Je mourrais de chagrin, si j’é­
tais seule à présent 
tu n’as pas en de mari du tout... 
Etre tnari- e deux ou trois heures 
C€.la ne compte pas! 
était mort quand tu l'as vu?

-Oui, dit gravement Estelle.
—C’est horrible !...Et ne pas 

11 était fou, n’est-ce

—J* l’es (ère répondit la veu­
ve. mais la jeune femme ne l’en- 
t-ndit pas.

Quand sa petite amie l’eut 
quittée, elle rentra dans le salon 
embaumé de violettes: toujours 
seule, en effet. M triée d-*ux ou 
trois heures, cela ne comptait 
pas! Quelle vie man mée que la 
si- n te!

Elle revint vers son bur au à 
pas lents et reprit son cahier de 
comptes. L'addition commencée 
semblait vouloir s’obstiner à ne 
l>as e lais er terminer; la pensée 
rebelle de la jeune femme ue 
poux
s’envolait à la suite d’Od tte snr 
la tabl • de la salle à m mirer, il 
y avait un bouquet appor e par 
le mari! L’eau et le vin brillaient 
dans les carafes, sou , un rayon 
de soleil qui venait justement de 
percer les nuages; ils s’es-ayaient 
tous deux en riant devant des 
coquetiers peut-être coiffés 
d’œufs durs ... et de rire encore!

Repoussant le livre de comp­
tes, Estelle posa ses deux bras 
sur la table, enlouit sa tête de-

toi, je suis venue à pied, à pied, dais Hubert...oh! 
toute seule, sans femme de ch im- j
bre! Moi qui n’avais jamais seu- nois devint tout pâle, 
lement mis le bout demon nezj —Alors, tu es heureuse? reprit 
dehors sans être accompagné' ! Estelle pour changer le cours de 
Et c’est joliment amusant! Est-ce sis pensées.
que tu sors seule â pied, toi? —Heureuse? Le paradis! Voilà

—Non, dit Estelle en songeant ce que c’est jue le mariage! Je 
qu'elle n’avait même pas souhai- ne sais pas si ma sœur est du 
té user de ce privilège. même avis. Je doute que son

Mais moi c’est différent pointilleux b inhomme de mari...
—Oui, c’est vrai....... fit Odetta II • et chauve, tu sais? avec d- s

en regardant 1 • deuil encore aus- favoris. Il a l'air d’un notaire.. 
tère de son amie. un no aire qui n > serait pas fort!

Elle h sita un peu, puis conti- Mais il a de l’argent: il est bien 
nua: -Dis-moi,Estel le, est-ce que plus riche que nous C’est un vi- 
c’est vrai, ce qu’on raco >te? gneron, un v gneron d* Bourgo- 

.—Quoi donc, ma chérie? ré- gne.Si tu l’ *nte ndais dire: “Moi 
pondit Mme de Beaurand, dont je suis vigneron . ”Çi ronfle! 
le cœur battait péniblement, On l'entendrait «le l’arc de I’Etoi 

—Que ton m tri s’est tué le le. C'est très bien port * d’être 
jour de ton mt riag *. vigneron en Bouigogne. Moi,

—C'est vrai. j'aime mieux l’armée...Il faut
—En revenant de l’église. que je me sauve. Pense un peu. 
—A peu près: quand vous avez si mon mari rentrait et trouvait 

été partie-. madame ahseu'e! Personne no
—Tu sais pourquoi ?

La p tite Mme d'Aulmoye res­
ta perplexe.

—Tu sais qu’on parle très mal 
de toi? fit-elle comme à regret.

—Je le sais.
—Moi, je ne l’ai jamais cru, 

a jouta-1’elle avec vivacité. Je 
t’ai-ne toujours, ma petite mère!

Un baiser pmetua cette phra­
se: puis Odette, tournant et re­
tournant son manchon, dit sans 
regard r son amie 

—Mais alors....

FEUILLETON
Elle frissonna et son petit mi-

*

UN MYSTERE YXIV

Le service commémoratif du 
capitaine de Bjauraud fat célé­
bré, au bout de Vanné*, en gran­
de pompe, à l’eglise Simt-Tho- 

Mme Montclar 
obstination d>

— PAR—
Ma s toi

f H EN R Y GRE VI LEE
mas d’Aquin 
avait mis une 
malade à envoyer des lettres 
de. convocation a toutes ses an- 

relations d'Estelle, et

Et il
XXII
(Suite)

Estelle écoutait en souriant ce 
flnx de parles entrecoupées de 
rires enfantins; cette jo;e inno­
cente, cetie confiance dans le 
manage, dans l’amour, dans la 
vie lui ouvraient une fenêtre *ur 
Veer>aop ensoleillé

Delà prison où. depuis dix 
mois, elle ét it enfermée, il lui 
semblait voir se dérouler à per­
te d** vue des plaines verdoyin- 
tes peuplées d’être» heureux.

Sa bonne nature, l’exquise
tendresse dont elle était douée,
l'empêchaient d’épron’-er la 
moindre jalousie d’nn bonheur 
qni n’était pa< fait pour elle. I a 
joie d’entendre jaser son ancien­
ne “ petite fille ” lni donnait nn 
air maternel, tonchant sur son 
jeune visage. Elle caressa de la 
main les cheveux dorés qu'au 
couvent elle avait lissés tant de 
fois. Qui lui eût dit alors que ce 
temps d’étude et de con'ramte 
lui apparaîtrait si doux et ei re­
grettable dix mois après *on ma­
riage?

—A ton tour, fit la petite ma­
riée en appt quant 
baiser sur îa joue d’Estelb-.Tiens
voilà un hou juet 
que j’ai acheté pour toi. Figure-

ci enn s
elle voulut y faire act.; de pré • 
sence, en dépit de tout ce qu* 
parent lui dire ses amis.

—C’éta t mon neveu, presque 
mon file; je lui dois cette derni- 

p euve de tendresse.
Le caractère de la vieille fem­

me s’éialt aigri depuis quelque 
temps; ta grand < flamme gén é­
reuse qui l’avait embrasée au 
moment où sa nièce avait été 
attaquée, s’était éteinte, lis-a.-t 
seulement quelques tis ms iso­
lés; la mort nroch line, dont elle 
n’avait pis entièrement con-s- 
cieuci, lui causait néanmoins de 
temps à autr • une s >rtede crain­
te qui se traduisiit eu mélauc •- 
lie et parfois eu amertume. Es­
telle en souffrait sa is mot dir ■, 
estimant que la plus longue pa- 
tiece ne suffirait pas pour pa, er 
Vaffeetueuse pro ectio.i dont el­
le avait été l’objet.

Mme Montclar assistait d me 
au service avec sa nièce; elle fut 
d’abord péniblement impression­
née en voyant combien était pe­
tit le nombre de ceux qui avaient 
voulu donner à Raymond ente 
dernière preuve d’affection à elle

sait ou je suis.......
—Tu le lui diras? fit Est-lie, 

soudain devenue grave.
- Oui, oui, fit légèrement la 

jeune fimme Mon d«*j une r est 
commandé; j’espère que ta cuisi­
nière n'aura pas mis les Bœufs à 
la coque dans l’eau avant mon 
arrivée
couvent, il y avait uneélèv • qui 
n’avait jamais pn manger autre 
chose que des œufs durs, parce 
que la cuisinière de sa mère met­
tait son point d’honneur à être 
toujours exacte 
ma petite mère! ix bientôL Jo vais 
prendre une voiture ce st ra très 
amusant. Je n’ai jamais de ma 
vie payé un cocher. Est-ce que

it s’arrêter aux chiffrset

Te rappellès-tu? Au

Au revoir.c’est comme
si tu n’avais pas été marié/?

—A peu p ès! répondit Mme 
de B aurand.

—Pauvre Estelle!- tn n’as eu 
que les chagrins.......Si je per- j’aurais perdu mon porte mou-

an nouveau

de violettes

9
H

*

MEILLEUR ORIGINAL DISPONIBLE

SOLUTION PAUTAUBERGE
AU CHLORHYDRO-PHOSPHATE DE CHAUX CRÉOSOTÉ 
considèrent comme le remède le tilus sûr et efficace contre

MALADIES DE POITRINE
PHTHISIE, BRONCHITES CHRONIQUES, TOUX ÂHCIEHHES et OPINIATRES

aa. rue J alee C*ur, PARIS.
pharmacies nn Canada

En Venu ohee 
DÉPÔTS DA

L. PAUTAUBEROE,
NS TOUTSS UM PRINOIPALUS I
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